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L’Amphithéâtre de Winstow 
à la Vieille Faculté de Médecine de Paris 


Le 18 février 1745, Jacques-Bénigne Winslow, docteur régent 
de la Faculté de médecine de l’Université de Pans, professeur 
d’anatomie et de chirurgie au Jardin du ^ 
en langues teutoniques, membre de 1 Academie des 
la Société royale de Berlin, etc., inaugura le nouvel amphithéâtre 
dWomie que la Faculté venait de faire élever au coin de la rue 
de la Bûcherie et de la rue des Rats. 

Cet amphithéâtre remplaçait le théâtre anatomique dont les 
travaux avaient donné lieu à une adjudication le 16 octobre 1617 
et aui fut inauguré par l’anatomiste Riolan le 20 novembre 1629. 
L’amphithéâtre 8 de Riolan, construit en bois, tombait en ruines, 
la Faculté décida sa démolition et sa reconstruction a ses 
frais Te 17 janvier 1741, les travaux commencèrent en octobre 
1742 et le 18 février 1745, le nouvel amphithéâtre était inaugure 
sous’le décanat de Col de Vilars. Il existe encore aujourdhui et 
fait partie de la Maison des étudiants, restauration de 1 Ancienne 
Faculté de médecine. 

En 1792, la vieille Faculté fut donnée par l’Etat aux hospices 
civils et à la Caisse d’amortissement. Elle fut vendue et finit par 
échoir au Comte Boutry. . 

Grâce aux démarches répétées du Docteur Le Baron, presi¬ 
dent et fondateur du Syndicat des Médecins de la Seine, et a 1 in¬ 
tervention de ce Syndicat, la Ville de Paris en fit f acquisition en 
1896 et 1898, la fit restaurer et la transforma en Maison des Etu- 

dian jacques-Bénigne Winslow, qui inaugura le nouvel amphi¬ 
théâtre en y prononçant une leçon d anatomie en français inno¬ 
vation à cett e P époque où les docteurs régents de la Faeul e pro¬ 
fessaient en latin, Jacques-Bénigne Winslow naquit en 1664 a 
Odensée en Danimark. Sa famille le destinait a 1 Eglise luthé¬ 
rienne. Petit-neveu du savant anatomiste Nico as Stenon qui se 
convertit au catholicisme en 1669, et devint évêque de Titiopohs 
et vicaire apostolique pour les pays du Nord, Winslow suivit son 
exemple. Il fut en Hollande étudier la médecine et se rendit a 
Paris pour se perfectionner, touchant une pension du Gouverne¬ 
ment danois. Il fut recommandé à Bossuet qui Je protégea, le 
convertit au catholicisme et lui donna ses propres prénoms Jac- 
ques-Bénïgne. 

Bossuet mourut en 1704 et le Gouvernement danois sup- 
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prima la subvention du nouveau 

iÜlSSSHSS 

IîïSJï^SïsISIïS 

sggHKfiftSEÉSS 

Serinterprète du Roi en langues teutomques. 

Winslow mourut en 1760, à l’âge de 91 ans. 

Il fut vraisemblablement enterré au cimetiere* S “ n *£ le ^*: 

llgSIsMeiss 

En voici la traduction : 

D. O. M. 

Dans l’espérance de la bienheureuse immortalité, 

Jacques-Bénigne Winslow, 

Danois d’origine, français d’adoption, 

Noble de naissance et de race, plus noble encore 
De vertu et de doctrine. 

S*™TC'SSK .«•*«> <*««•* « — ~* 

Entré dans l’église catholique, 

Se maintint dans sa foi, vécut sous sa loi, 

Mourut dans son sein. 

Homme également sincère et pieux, 

Souverainement miséricordieux envers ■ 

Il ne fut entaché d’aucune perversité d erreur ou de vice, 

Interprète royal des langues teutomques, 

sssz - ss 


(1) Nou, devons a l’obligeance de M. l’Abbé Barrÿ, notre collègue, 
le libellé de cet épitaphe et sa traduction, 
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La société royale des savants de Berlin, 

Et l’Académie royale des Sciences de Paris 
L’élurent d’un suffrage commun leur membre, 

Il fut très digne de l’une et de l’autre, 

L’Univers illustré de sa science 
Le prouva par un jugement public. 

Il mourut le 5° jour du mois d’Avril, 

L’an du salut 1755, à l’âge de 91 ans. 

A leur tendre époux et père, 

Une épouse et des enfants éplorés 
Elevèrent ce monument. 

Le nom de Winslow a été attaché à l’amphithéâtre dont la 
coupole s’élève au coin de la rue de la Bûcherie et de la, rue de 
l’hôtel Colbert, l’ancienne rue des Rats. Depuis 1745, 1 amphi¬ 
théâtre de la Vieille Faculté porte le nom d’amphithéâtre Wins¬ 
low; la Ville de Paris s’honorerait en perpétuant par une plaque 
le nom du célèbre anatomiste danois qui a illustré au xvm e siècle 
sa Faculté de médecine et le Jardin du Roi. 

L’inscription que porterait cette plaque pourrait être ainsi 
libellée : 

Le 18 février 1745, le célèbre anatomiste, danois d’origine, 
Jacques-Bénigne Winslow, docteur-régent de la Faculté de 
médecine, professeur d’anatomie et de chirurgie au Jardin du 
Roi, interprète du Roi en langues teutoniques, a inaugure cet 
amphithéâtre d’anatomie sous le décanat de Col de Vilars. 

Docteur J. Noir. 




